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Amandine Lissarre. 
Quand “emploi 
d’avenir” s’accorde 
avec “espoir  
d’un vrai futur”

acteur

19

Après l’adoption par le Conseil municipal d’une délibération visant à créer cinq 
emplois d’avenir au sein des services municipaux, la ville recrute via la Mission 
locale des jeunes en difficulté professionnelle. Parmi eux, Amandine Lissarre est 
sélectionnée. Intéressée pour entrer à la direction des Ressources humaines, elle 
passe et réussit ses entretiens. Le 30 mai, en présence de Christian Hervy, le Maire, 
de Laurent Taupin, conseiller municipal délégué à l’emploi, et de Patricia Buchot, 
employée communale à l’accueil et au secrétariat de la direction des Ressources 
humaines et par ailleurs sa tutrice désignée pour la former, Amandine signe  
le premier contrat d’avenir créé par la commune. Depuis sa prise de fonction  
le 3 juin, il y a comme du soleil dans son cœur tous les matins.

A
mandine grandit dans un nid qui fait 
aussi office de loge dans un immeuble 
à Paris, dans le 7e arrondissement. Fille 
unique, elle file une enfance heureuse 
aux côtés de ses parents. L’ordinateur fait 

partie de sa génération, de son environnement. 
“Geek”* ainsi qu’elle se définit, Amandine aime 
passionnément combattre les dragons des 
ténèbres de jeux vidéo devant son écran. Tandis 
qu’en ligne elle s’oppose aux forces du mal, elle 
tchate sur les forums de son jeu favori avec 
Djany qui vit à Nancy. Complices sur les quêtes 
à remplir comme sur les alliances à former, ils 
échangent d’abord des mots puis, leurs cœurs 
parlant bientôt le même langage, ils se dévoilent 
l’un à l’autre leur vrai visage. Trois mois plus 
tard, en août 2005, Nancy les réunit sous le 
regard bienveillant de leurs familles. Avec la ferme 
intention de passer un bac ES, Amandine entre 
en seconde en 2007 ;  projet vite contrarié par le 
divorce de ses parents dès cette première année 
de lycée. « C’était comme si le sol se dérobait 
sous mes pieds. Soudain, j’ai perdu tous mes 
repères. Je n’arrivais plus à étudier. Remplacer 
ma mère à la loge plutôt que la laisser seule est 
devenu mon unique priorité ». Pour ne pas rester 
à terre après être tombée, soutenue par Djany, 
Amandine tente, l’année suivante, un BEP Vente-
action marchande. Diplômée, elle est employée   
un an par l’enseigne Ed. À sa majorité, le bagage 
mince, Amandine rejoint son amoureux parti faire 
ses études d’ingénieur à Grenoble. « Je n’ai trouvé 
alors que des petits boulots, puis Djany a arrêté 
son cursus, et comme financièrement nous ne 
pouvions continuer ainsi, il est retourné à Nancy et 
moi sur Paris ! ». L’année suivante, Djany s’inscrit 

à Paris en licence Informatique. À nouveau réuni, 
le jeune couple est hébergé à Chevilly-Larue 
chez M. Lissarre père. Durant trois longues 
années, tous les CV envoyés par Amandine 
resteront muets … “Game over !”. Désemparée, 
anéantie, elle reprend alors contact avec la 
Mission locale de la ville où elle est accueillie par 
le conseiller en insertion socio-professionnelle 
qui lui parle des emplois d’avenir, des conditions 
d’accès, du tuteur qui s’engage à l’encadrer. Il 
souligne que cet accompagnement se concrétise 
par un plan de formation devant aboutir à la 
validation des compétences acquises et lui 
précise que la pérennisation des jeunes dans 
leur emploi est recherchée. Comme si l’horizon 
se dégageait enfin, Amandine décide de poser 
sa candidature à la direction des Ressources 
humaines où, à condition qu’elle passe avec 
succès ses entretiens, l’un des cinq emplois 
d’avenir créés par la commune lui tend la main. 
Quand elle apprend qu’une réponse favorable 
a été accordée à sa candidature, Amandine 
entrevoit pour la première fois un vrai futur dans 
la lucarne de son destin. « Depuis le 3 juin, je 
revis ! ». La voilà donc embauchée à l’accueil 
et au secrétariat de la direction des Ressources 
humaines. « J’accueille et renseigne le public … 
Je travaille avec une équipe très sympathique ». 
Et surtout, comme elle le dit elle-même, « je 
reprends confiance en moi et je me sens enfin 
utile ! » Avec un contrat d’un an renouvelable 
jusqu’en 2016, la possibilité de se former et 
l’éventualité d’être embauchée ensuite en CDI, 
Amandine compte bien prouver qu’un emploi 
d’avenir est un réel tremplin pour réussir ! ● 

Florence Bédouet

*Geek : terme d’argot américain désignant une personne prise par une passion, à l’origine dans le domaine de la high-tech, puis 
par extension, dans n’importe quel domaine.
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